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TON MOT D’ORDRE : HAUT LES CŒURS ! PRIE DANS LA JOIE ! 

 
 
Saint Paul écrivait aux Corinthiens : « Nous ne défaillons point... L’homme intérieur se 
renouvelle de jour en jour. La légère affliction d’un moment produit pour nous, au-delà de 
toute mesure, un poids éternel de gloire. Car nous n’attachons pas nos regards aux choses 
visibles, mais aux choses invisibles, ce qui est visible n’étant que pour un temps, alors que 
l’invisible est éternel ». 
 
LE GRAND PROBLEME POUR NOUS ICI-BAS : ne pas nous laisser accaparer par tout ce 
qui passe, ne pas nous laisser abattre par les contrariétés, garder nos esprits et nos cœurs 
tendus vers les réalités, invisibles mais éternelles, en accomplissant avec tout notre amour 
toutes les tâches qui nous sollicitent pour le bien de nos frères, ne pas oublier que CHAQUE 
INSTANT aura, si nous le voulons, le POIDS de l’ETERNITE. 
 
C’EST LE CHOIX FONDAMENTAL DE NOTRE VIE : Dieu et notre vraie destinée ou bien 
une existence sans âme sans Dieu. Assurément une VRAIE PRIERE EST INDISPENSABLE 
pour ne pas sombrer et pour rester fidèle à ce choix capital. 
 
 
Le Saint PAPE PIE X disait : « L’Eglise a besoin de Dominique Savio ». PIE XII « L’Eglise 
met Dominique Savio sur les autels pour qu’il devienne le Patron et le modèle des jeunes, 
surtout des adolescents ». 
 
DOMINIQUE SAVIO PEUT NOUS AIDER A FAIRE TANT DE MERVEILLEUSES 
DECOUVERTES  
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VIVRE 
 

Tant de saints ont été taxés de folie parce qu’ils manifestaient une foi totale dans les pro-
messes du Seigneur ! Pense à Don Bosco, au Bienheureux Champagnat, à Saint François 
d’Assise… Tant d’autres encore. Ils croyaient à fond à l’Evangile. Ils croyaient de toute leur 
âme que Dieu est Père, qu’Il veut nous rassembler tous dans une grande famille et que la vraie 
charité tend à faire découvrir à nos frères les richesses de ce Royaume de Dieu. Sur cette foi, 
ils ont misé toute leur vie.  
 
Mais, aux yeux du monde, c’est folie de ne pas s’attacher aux biens et aux plaisirs que nous 
promet cette terre, folie de bâtir sa vie sur la foi dans le Christ, sur des valeurs invisibles aux-
quelles tant d’hommes et même tant de chrétiens ont bien du mal à croire, folie de croire à 
l’amour de Dieu, folie de croire qu’Il ne soit pas lié aux lois de la nature et se manifeste par 
des miracles ou d’autres interventions, dans le déroulement de l’histoire... 
 
Saint Paul ne nous a-t-il pas prévenus : « Frères, écrit-il aux Corinthiens, tandis que les juifs 
réclament des miracles et que les Grecs sont en quête de sagesse, nous, nous prêchons un 
Christ mort en croix. C’est un scandale pour les juifs, une folie pour les païens... Il me semble 
que Dieu nous a mis au dernier rang des hommes, comme des condamnés à mort. Nous voilà 
donnés en spectacle au monde... Nous, nous sommes fous à cause du Christ ; vous, pendant ce 
temps-là, vous prétendez être sages dans le Christ. Nous sommes faibles et vous faites les 
forts. Vous êtes des gens considérés, et nous sommes méprisés. Même aujourd’hui, nous 
n’avons pas de quoi manger ni boire, ni de quoi nous habiller. On nous brutalise. Nous 
n’avons pas de domicile fixe... On nous insulte, et nous souhaitons du bien. On nous fait subir 
la persécution, et nous la supportons. On nous calomnie, et nous réconfortons les autres. Pour 
le moment, nous avons l’air d’être les ordures du monde, le rebut de tous... »  
 
Que de privations, de souffrances, de persécutions Saint Paul n’a-t-il pas acceptées par fidélité 
à l’Evangile du Christ, parce qu’il a cru sans réticence que tout est dérisoire en dehors de la 
foi en Jésus-Christ ! Combien de chrétiens de nos jours considéreraient comme suprême 
sagesse de tout sacrifier pour le Christ ? 
 
Et cependant NOTRE VRAIE VIE EST LA. Dans son immense bonté, Dieu n’a pas voulu 
nous confiner dans notre état de créature. Il nous a donné Sa vie en partage. Il a voulu faire de 
nous ses fils et ses filles. Il a voulu être Père pour nous, dans toute la force du terme, infini-
ment au-delà de tout ce que nous pouvons imaginer. Toute autre paternité n’est qu’un pâle et 
insignifiant reflet de Sa paternité. Il a voulu être notre Père au point de nous aimer du même 
et unique amour dont Il aime Jésus, son Fils par excellence, puisqu’Il a voulu faire de nous les 
membres de son Fils. DIGNITE SUPREME : nous sommes fils de Dieu dans le Christ, ne 
faisant plus qu’un avec Lui et en Lui.  
 
Nous entrevoyons les relations toutes nouvelles, stupéfiantes, que cette dignité engendre entre 
le Seigneur et nous, les relations de la plus grande intimité, d’une profondeur inouïe, qu’elle 
entraîne entre nous et tous nos frères dans le Christ. Nous soupçonnons aussi la mission 
splendide qui doit en résulter pour nous dans cette famille de Dieu. 
 
On ne peut s’étonner que dans un monde où si souvent on n’attache de valeur qu’à ce que l’on 
peut voir et toucher, à toutes les choses superficielles, engager toute sa vie dans de telles 
perspectives, soit taxé de suprême folie. 
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C’est pourtant la SUPREME SAGESSE. TA PRIERE, entre autres, ne peut atteindre toute sa 
valeur et tout son sens que dans la mesure où tu la vis dans cette perspective-là. De quelle joie 
ne sera-t-elle pas imprégnée si tu y réussis ! Que de fois, dans notre prière, ne nous construi-
sons-nous pas un Dieu à notre mesure, lié aux contingences de notre vie. En montant vers le 
Dieu vivant et vrai, la prière chrétienne prend une tout autre envergure. 
 
TE MONTRES-TU CHRETIEN OU PAIEN, TOI, DANS TA PRIERE ? 
 

En vérité 
 
Le 26 avril 1959 meurt dans un hôpital de Casablanca, à l’âge de 76 ans, le Père Peyriguère, 
le vieil ermite d’El Kbab, émule de Charles de Foucauld.  
 
En 1920, il est en Tunisie pour se soigner. Il se sent irrésistiblement appelé à l’apostolat 
auprès des non-chrétiens. Quand il découvre le message du Père de Foucauld, il s’écrie : 
« Tout s’éclaire : ma pauvre vie est faite pour cela. ». Avec un autre prêtre, il fait bientôt sa 
première expérience à Ghardaïa. En 1928, il est à El Kbab, dans le moyen Atlas, où il vivra 
plus de trente ans. Les moments les plus importants de sa journée ? « D’abord, mon heure 
d’Evangile : depuis plus de vingt ans, rarement, j’y ai été infidèle... L’adoration nocturne : 
voilà deux des pôles de ma vie. Si elle en était désaxée, elle tournerait à vide ». Il vit dans la 
plus grande austérité. Très humain dans tous les contacts, toujours au service de tous, surtout 
des plus pauvres, des malades, il est extrêmement attentif à la voix de Dieu que sont les 
événements. Il donne tout ce qu’il a et se retrouve régulièrement sans un sou. Bien qu’il ait 
accepté de tout son cœur bien des privations, sa confiance illimitée en la Providence ne l’a 
jamais trompé : innombrables sont les misères qu’il a pu soulager. 
 
Ainsi, le Père, très consciemment, pratique à la lettre l’Evangile, dont les pages les plus 
simples ne sont pas forcément les moins exigeantes. Il constate : « Vocation contemplative 
que la mienne : je suis venu ici pour prier dans la solitude et le silence et il n’y a pas de 
missionnaire actif plus pris que moi par les occupations du dehors ». 
 
C’est que son seul souci a été d’être à l’écoute du Christ, de Le laisser s’épanouir dans sa vie, 
de travailler avec Lui à bâtir le Royaume : là est le secret de sa sainteté, là le sens de son 
message. 
 
Tu dois chercher à PRIER EN TOUTE VERITE, à te mettre dans la perspective, dans l’esprit 
d’une vraie prière. 
 
D’habitude, ta prière est-elle la prière d’un fils, d’une fille de Dieu ? N’est-elle pas souvent 
plutôt une démarche de mercenaire, peut-être même quelquefois une sorte de contestation 
devant Dieu, une réclamation de prétendus droits... ? Le but de notre prière n’est pas de rendre 
Dieu attentif à nos problèmes. Elle n’est pas le moyen facile de réaliser notre vie d’après nos 
conceptions personnelles. Dieu n’est pas là pour nous tirer d’embarras. Il le fera sans aucun 
doute si nous L’aimons. Mais Il n’est pas notre serviteur : c’est nous qui sommes ses créatures 
et ses enfants. 
 
Le BUT DE NOTRE PRIERE est donc de NOUS RENDRE ATTENTIFS A CE QUE DIEU 
ATTEND DE NOUS, de nous faire entrer dans ses desseins, de nous aider à bâtir avec Lui le 
Royaume. Notre prière doit surtout nous mettre en état de disponibilité. 
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Le jour où, avec la Sainte Vierge, nous pourrons dire sincèrement au Seigneur : « ME VOICI, 
SEIGNEUR ! Je ne suis que votre serviteur... QU’IL ME SOIT FAIT SELON VOTRE 
PAROLE... MON AME GLORIFIE LE SEIGNEUR POUR TOUTES SES MERVEILLES, 
POUR LA MISSION QU’IL ME CONFIE », ce jour-là, nous aurons sans doute découvert le 
vrai sens de la prière. 
 

DANS SON SILLAGE 
 
Parlant de Dominique Savio, le Pape Pie XI déclarait : « Petit de taille, mais géant par l’épa-
nouissement de la grâce dans son âme. Comme nous avons besoin de montrer bien haut à la 
jeunesse d’aujourd'hui un tel modèle de pureté et de splendeur ! » 
 
La jeunesse n’a-t-elle pas besoin, plus que jamais de nos jours, que Dominique l’aide à décou-
vrir les seules valeurs, à retrouver la foi dans le Christ et dans toutes les richesses qu’Il nous 
donne ? 
 
On ne peut mieux montrer comment il peut y réussir, que par les quelques témoignages ci-
dessous, pris au hasard parmi tant d’autres. 
 
« Quel soutien Dominique m’apporte depuis quelque temps ! Quelque chose me pousse à être 
pleinement son ami. Je veux de plus en plus et coûte que coûte entraîner les autres dans 
l’amitié de Jésus et de Marie, Je compte beaucoup sur Dominique pour m’y aider, Je le prie 
beaucoup. Et il m’aide au delà de tout ce que j’aurais pu espérer… Dominique aide tellement 
à vivre en vrai chrétien.., Je suis soudé une fois pour toutes à l’idéal qu'il me propose... Je 
veux rayonner mon idéal, lancer un groupe. Quel merveilleux soutien Dominique va donner à 
ces jeunes ! Je prie la Sainte Vierge pour qu’à sa suite, ils puissent découvrir le vrai chemin, 
où il est parfois difficile de marcher, mais qui est tellement merveilleux… Je voudrais 
tellement rayonner toute la joie que j’éprouve, cette amitié du Christ et de la Vierge que 
Dominique m’a amené à découvrir… Merci de m’avoir donné Dominique comme chef de 
file ». 
 
« Comme la vie me paraît merveilleuse à présent. Mais que serais-je devenu si je n’avais pas 
trouvé Dominique sur mon chemin, si je n’avais pas connu, compris, aimé son idéal ? Je 
n’'aurais sans doute jamais rien compris de la vraie vie ; je ne me serais sans doute guère 
soucié de toutes les richesses que le Seigneur a mises en moi, de l’amour de Dieu qui me fait 
vivre... Comme ma vie aurait été gâchée ! Comme je remercie Dominique pour tout ce que je 
lui dois !... 
 
« Je vous avoue franchement que si un jour je n’avais pas décidé de suivre Dominique et 
d’entrer au sein de la famille des Compagnons de l’Immaculée Conception, je n’aurais sans 
doute jamais eu le désir de consacrer ma vie à la merveilleuse mission que le Christ me 
confie. Je ne parviendrai jamais à m’expliquer tout ce que nos camps, nos retraites, nos 
rencontres m’ont apporté, tellement c’est riche et unique. J’en rends encore grâce à Dieu... 
J’'ai compris beaucoup de choses, et essentiellement que la seule chose qui importe, c’est 
d’être disponible à Dieu et de tout Lui confier... » 
 
Concluons avec J. Aubry : « Présenté sous son jour véritable, Dominique « accroche ». Les 
adolescents découvrent en lui avec émotion et fierté un frère, prodigieusement généreux 
certes, mais un frère tout proche encore, qui a vécu la même vie que la plupart d’entre eux. Et 
ils s’attachent à lui comme à un ami encore vivant. Ils sont tout prêts à se laisser inspirer par 
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lui et à lui emboîter le pas au point que, de plus en plus, se constituent un peu partout des 
groupes, garçons isolés ou appartenant aux mouvements apostoliques les plus divers, qui ont 
choisi Dominique comme inspirateur et guide spirituel. 
 
Don Bosco, plus que quiconque, croyait à la valeur des exemples vivants, et particulièrement 
à celle des exemples de Dominique : dix-huit mois après sa mort, il offrait en une élégante 
brochure le récit de sa vie aux garçons, étudiants et apprentis, de son « Oratoire » de Turin ». 
 
QUEL SOUTIEN TU TROUVERAS SI TU VEUX T’ENGAGER TOI AUSSI DANS LE 
SILLAGE DE DOMINIQUE ! QUELLE AIDE PRECIEUSE TU APPORTERAS A TES 
COMPAGNONS OU COMPAGNES SI TU LES Y ENTRAINES ! 
 

Bien cher enfant 
 
Les vacances touchent à leur fin. J’espère qu’elles auront été pour toi vraiment rayonnantes de 
vraie joie, qu’elles t’auront aidé à grandir dans la véritable liberté des enfants de Dieu. 
 
A moins que tu ne sois déjà au travail, une nouvelle année scolaire s’ouvre devant toi, chargée 
de nombreuses contraintes. A toi de les accepter de tout cœur et de profiter au mieux de la 
grâce, du temps que le Seigneur te donne pour te préparer à répondre à Son appel pour les 
vraies tâches de cette vie et pour réaliser avec Lui ta merveilleuse destinée, Son plan d’amour 
sur toi. 
 
De tour cœur je souhaite que cette année soit pour toi et pour les tiens une réussite parfaite 
dans tous les domaines ! Ce numéro de la revue voudrait précisément te rappeler quelques 
unes des conditions à remplir pour qu’il en soit ainsi. 
 
Puisses-tu faire, dans le courant de cette année, beaucoup de trouvailles ! Il y a tant de belles 
choses à découvrir dans le monde et dans l’histoire. Nous devons surtout monter et monter 
encore, sans cesse, dans la prodigieuse découverte de Dieu, dans celle des inestimables 
richesses de notre vie chrétienne, de la vraie mission qui nous échoit ici-bas. 
 
Le MOT D’ORDRE t’invite à garder ton esprit et ton cœur tendus vers les réalités qui seules 
assureront à ton année scolaire et à ta vie toute leur richesse et toute leur joie. Sois donc fidèle 
à la prière. Marche vers le Seigneur dans une conscience – que tu renouvelleras sans cesse - 
des trésors surnaturels qu’Il te donne et dans un désir ardent d’accomplir avec Lui pleinement 
la mission splendide qu’Il te destine et qui doit déterminer le sens de cette prière et 
l’orientation de ta vie. Nul doute que tu ne te consacres alors avec ardeur à ton devoir d’état et 
aux obligations qui t’incombent envers tes frères moins privilégiés que toi. Puisse Dominique 
t’entraîner dans cette voie ! 
 
 

Bien Chers Parents 
 
 
Nous rappelons dans ce numéro un aspect de la prière que semble ignorer une bonne part de 
chrétiens et qui est cependant fondamental. 
 
Que de fois ne prie-t-on par habitude ou par routine, vaille que vaille, parce qu’il le faut, parce 
que c’est une obligation, ou parce qu’on est en difficulté et qu’on espère que Dieu nous tirera 
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d’embarras ! Bien sûr, dans sa bonté, le Seigneur veut bien agréer même ces prières-là. Bien 
sûr encore, nous sommes pauvres, nous allons vers le Seigneur en indigents, avec toutes nos 
lourdeurs. Et Dieu aime que nous nous sentions petits devant Lui, que nous nous tenions 
devant Lui comme des mendiants qui doivent tout attendre de Lui. 
 
Mais notre prière acquiert son sens surtout lorsqu’elle se situe dans le dynamisme de toute vie 
chrétienne authentique. Elle acquiert son sens surtout lorsqu’elle coïncide avec le but même 
pour lequel Dieu nous a créés. Nous, sommes ses fils, appelés à former tous ensemble avec 
Lui une grande famille, appelés à bâtir avec Lui cette grande Cité éternelle d’amour qui est le 
but souverain de sa création. Une vraie prière doit nous préparer à répondre à ce merveilleux 
plan d’amour du Seigneur. En cette année scolaire nouvelle, ayons le souci d’entraîner les 
nôtres dans une telle prière. 
 
 
 

 
UN CORDIAL MERCI à tous ceux qui nous ont fait parvenir une obole pour 

soutenir cette revue. 
 
 

LES COMPAGNONS DE L’IMMACULEE CONCEPTION. 
 
Ce sont des jeunes (garçons et filles) qui s’engagent sur les traces de Saint Dominique Savio, 
dont ils veulent imiter les traits caractéristiques : amitié fervente et généreuse pour Jésus et 
Marie, haine du péché, piété, joie, pureté, apostolat, fréquentation régulière et fréquente des 
sacrements de Pénitence et d’Eucharistie. 
 

QUI EST SAINT DOMINIQUE SAVIO ? 
 
Un élève de Don BOSCO, le TEMOIN PRIVILEGIE donné par l’Eglise aux jeunes comme 
chef de file pour les entraîner dans une vie de foi et d’amitié authentique envers Jésus et 
Marie. 
 

POUR ENTRER DANS CETTE COMPAGNIE ET RECEVOIR CETTE REVUE, 
 
il suffit de nous écrire en spécifiant nom et adresse complète (TRES LISIBLEMENT) et 
aussi, si possible : âge, profession, classe. 
 

SI TU VEUX T’ENGAGER PLUS GENEREUSEMENT, FAIS TA PROMESSE. 
 
Avertis-nous plusieurs semaines à l’avance. Nous te communiquerons aussitôt les 
renseignements utiles. Ne fais cette promesse, qui exige une préparation intense et 
généreuse, que si tu es bien décidé à la tenir jusqu’au bout. 
 
POUR TOUS RENSEIGNEMENTS, INSCRIPTIONS, NOUVELLES : 

ABBE JEAN GERARD  PRIEURE SAINTE JEANNE D’ARC 
    2, rue de Clairat 
               F-24100 BERGERARC 

 


